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un balcon 
sur l’Aveyron

M
ême certains Aveyron-

nais pourtant bien du 

cru s’y trompent. Elle, 
non ! Nicole Fagegaltier sait très 

bien que Belcastel signifie « châ-

teau fort » et non « beau château », 
comme on pourrait le croire de 

prime abord : « Ça vient du latin 

« bellum », la guerre », précise la 
restauratrice talentueuse de l’Au-

berge du Vieux Pont. 

Bien entendu, la précision n’en-
lève rien au charme de cette bour-

gade aux maisons de schiste, coif-

fée d’un superbe château médié-
val, qui surplombe fièrement la 

rivière de l’Aveyron. Classé parmi 

les plus beaux villages de France, 
Belcastel n’a pas volé son titre. 

Surtout en ce moment, où les verts 

tendres du printemps et les jon-
quilles savent l’embellir. 

Cyril Lignac est passé par là 
Championne de France du des-

sert en 1986 avec ses pommes au-

mônières, la Belcasteloise Nicole 
Fagegaltier a largement contri-

bué à la notoriété du village par 

l’excellence de sa table. Ici, les 
gourmets conjuguent volontiers 

les plaisirs de la bonne chère et 

ceux de la balade. C’est chez elle, 
que le médiatique Cyril Lignac a 

fait ses armes. « Il ne nous oublie 

pas, il revient. Je suis née dans le 

village et j’en suis imprégnée, 
poursuit la restauratrice. On 

adore vivre à Belcastel même 

quand il n’y a personne. Mais ce 
dont je suis le plus fière, c’est 

d’avoir créé ma petite entreprise 

de 12 personnes ici ! » 
Pas mal surtout quand on sait que 

le village compte 50 habitants et 

deux commerces de plus : un ma-
gasin de souvenirs et un autre res-

taurant, « Le 1909 ». 

Nick et Heidi :  
des Américains au château 
L’autre fierté de Belcastel, c’est 
son château. Une forteresse féo-

dale construite au XIe siècle. Le 

seigneur Alzias de Saunhac en 
acheva la construction au XVe siè-

cle, il fit aussi construire 

le ravissant petit pont 
qui enjambe l’Aveyron 

et l’église Sainte Made-

leine sur l’autre rive. 
Mais les siècles pas-

sant, le château de Bel-

castel s’étiole. Sa sil-
houette finit par res-

sembler à un tas de 

ruines. 
Par chance, au début des années 

70, l’architecte de génie Fernand 

Pouillon visite la campagne en 
compagnie de sa secrétaire 

France Arudy, originaire de Pey-

russe-le-Roc. Pouillon aura le 
coup de coup de foudre pour Bel-

castel. Il tombe amoureux de ces 

ruines en 1974 et les achète illico 

presto. Son souhait : en faire une 

demeure habitable. Pour cela, il 

fait venir une équipe de tailleurs 
d’Algérie, la restauration durera 

8 ans. Le château sera la dernière 

maison de l’architecte. « Fernand 

Pouillon est enterré en 1986 au ci-
metière de Belcastel. En diago-

nale dans son caveau, pour rester 

face à son château pour l’éter-
nité », précise Robert Leroy, pré-

sident de l’Office de Tourisme. 

Belcastel doit beaucoup à 
Pouillon, il lui a offert une seconde 

jeunesse. En effet, une fois le châ-

teau rénové, le village a pu revi-
vre ! 

Aujourd’hui, le château a été ra-

cheté par un couple d’Américains 
de New York : Nick et Heidi 

Leone. Eux aussi en sont tombés 

amoureux en 2005 (lire interview 

ci-dessous). 

L’an dernier, l’émission « Des Ra-

cines et des Ailes » s’est posée à 
Belcastel. Le maire, Claude Cayla, 

y était inter-

viewé. Il disait : 
« La chance 

de Belcastel, 

ce sont les 
Américains. Ils 

sont les sauve-

teurs du châ-
teau et indirec-

tement du vil-

lage. » La bourgade accueille plus 
de 100 000 visiteurs par an. Après 

« Des Racines et des Ailes », la fré-

quentation a augmenté de 30 %. 
Depuis qu’ils sont là, Nick et Heidi 

ont ouvert les portes de leur châ-

teau aux visiteurs. Leur but est 
que la forteresse devienne une 

destination pour les férus d’His-

toire. Mais aussi d’Art. A l’inté-
rieur, ils ont déjà accroché des toi-

les de Daniel Merriam, Maurice 

Sendak. Et même du cinéaste Tim 
Burton ! C’est leur rêve américain ! 

 Sophie Vigroux

« Vouloir  
restaurer  

Belcastel, c’est 
vouloir vider la 
mer avec une  

petite cuillère. » 

Le conservateur  
des Beaux-arts à Paris à 

l’architecte Fernand 
Pouillon.

50 
HABITANTS> Population. 
Le village de Belcastel compte 
50 habitants et 250 sur toute 
la commune. Il accueille plus 
de 100 000 visiteurs par an.

repère s

A VISITER DANS 
LES ENVIRONS/ 
> Les bastides de Sauveterre-
de-Rouergue, Najac, Ville-
neuve. 
> Le parc animalier et le mu-
sée des traditionsagricoles à 
Pradinas. 
> Les châteaux du Bosc 
(Camjac) et de Bournazel. 
> Le site médiéval de Pery-
russe-le-Roc. 

Office de Tourisme  
de Belcastel,  
12390 Belcastel 
05.65.64.46.11 

LE CHÂTEAU  
DE BELCASTEL 
Ouvert du 1er avril au 15 no-
vembre. Ouvert tous les jours 
du 1er juin au 30 septembre 
de 10 h à 18 h. En dehors de 
cette période fermé les lundi 
et mardi. 
Tel.05.65.64.42.16. 

Situé à 24 km de Rodez, au bord de l’Aveyron, le village de Belcastel est 
classé parmi les plus beaux de France. Les sœurs Fagegaltier y tiennent 
l’une des meilleures tables de la région. photo Jean-Michel Mazet.

Né en 1912, à Cancon en Lot-et-Garonne, Fer-
nand Pouillon construit son premier immeu-
ble à Aix-en-Provence, à 22 ans. En 50 ans, il 
conçoit et exécute plus de deux millions de m2, 
principalement en France et en Algérie. Sa car-
rière fulgurante va connaître un revers en 1960 
avec le scandale du CNL (Comptoir National 
du Logement), une structure commerciale et juri-
dique qui va lui permettre de bâtir,  comme archi-

tecte mais aussi comme promoteur, des 
milliers de logements à Paris. Ruiné, em-
prisonné et radié de l’Ordre, on aurait pu 
croire l’homme brisé. C’était mal le con-
naître : il rejoint l’Algérie indépendante et 
y reprend son œuvre. Fernand Pouillon a 
eu une vie foisonnante de travail, de Mar-

seille à Timimoun, en passant par Aix, Alger, Paris 
et Belcastel : c’était un génie de l’architecture.

« La chance de 
Belcastel, ce sont 
les Américains. Ils 
sont les sauveteurs 

du château et 
indirectement du 

village »

idée  ba la de

SALVETAT PEYRALES. VALLÉE DU VIAUR
Ancienne frontière entre le Rouergue et l’Albigeois, aujourd’hui limite des 
départements du Tarn et de l’Aveyron, le Viaur enfonce son cours profon-
dément dans le plateau. 
1. 1. 1. 1. De l’aire de Bellecombe, emprunter la D649 vers le moulin de la Roque 
(anciennes maisons datant de 1793) et continuer jusqu’à la ferme du Cou-
let. 
2. 2. 2. 2. Face à la ferme, à la croix digitée, partir à gauche et monter à travers 
bois par le chemin de terre. Franchir le ruisseau et continuer vers le pla-
teau. Avant d’atteindre le plateau, possibilité de se rendre à 100m: gauche 
au Point Sublime (vues sur les gorges du Viaur). 
3. 3. 3. 3.  Continuer sur le chemin d’exploitation à gauche vers Flauzins. Dans le 
hameau, aller à droite sur 50 m, puis poursuivre tout droit par le chemin 
creux. Emprunter la route à droite, traverser le carrefour et prendre la 
route en face sur 500 m. 
4. 4. 4. 4. Monter à droite par le sentier herbeux au Cheval du Roi (mégalithe de 6 
tonnes, panorama sur le Bas Ségala). 
4. 4. 4. 4. Reprendre la route à droite sur 100 m, puis bifurquer à droite. Passer Les 
Cayroux et gagner La Montarnie. Au bas du hameau, suivre à droite le 
chemin d’exploitation. Continuer par des carrals (chemins dans les bois) 
et descendre vers la vallée du Jaoul (vue sur les ruines du château de Rou-
mégous). 
5. 5. 5. 5. Passer à droite de la chapelle de Murat (chapelle pré-romane de 1030 à 
nef unique et chevet trapézoïdal; demander la clef à la ferme voisine, en 
contrebas) et poursuivre par la piste forestière. Emprunter la route à 
droite vers Le Coulet. 
2.2.2.2. Continuer jusqu’à l’aire de Bellecombe. 
 
FICHE PRATIQUE:FICHE PRATIQUE:FICHE PRATIQUE:FICHE PRATIQUE: 
 Durée :  Durée :  Durée :  Durée : 3h45. 13 km. Circuit VTT:Circuit VTT:Circuit VTT:Circuit VTT: 1h30. Chemin équestre:Chemin équestre:Chemin équestre:Chemin équestre: 2h. 
Situation: Situation: Situation: Situation: La Salvetat-Peyralès, à 29 km au sud-est de Villefranche-de-
Rouergue par les D911 et D905. 
Parking:  Parking:  Parking:  Parking:  Pont sur  la Viaur de Bellecombe, à 5 km au sud-ouest du bourg 
par la D649. 
Balisage:Balisage:Balisage:Balisage: Jaune.

ILS EN PARLENT

aveyron

ROBERT  
LEROY 
RETRAITÉ 
PRESIDENT DE L’OFFICE 
DE TOURISME  
DEPUIS 19 ANS

« Je vis à Belcastel depuis que 
je suis à la retraite. J’ai fait 
construire une maison ici. 
Mes parents habitaient pas 
très loin  à Cransac,  donc  je 
connais bien le coin. Le site est 
magnifique, exceptionnel, je 
dirais même. Belcastel, c’est 
tout petit. On connaît tout le 
monde et tout le monde nous 
connaît. Le tourisme est notre 
raison de vivre.  Je m’occupe de 
l’Office de Tourisme depuis 
19 ans. On accueille  beaucoup 
de monde et je m’organise les 
visites guidées du village. 
 Parmi les étrangers, on reçoit 
de nombreux  Anglais, Hollan-
dais et depuis peu pas mal  
d’ Espagnols. 

ANNA DI SISTO ET 
JEAN-BERNARD DENAT 
GERANTS  
DE LA BOUTIQUE  
«ALIMENTATION  
ET SOUVENIRS»   
ET DU CAMPING  

«  Nous sommes arrivés à Bel-
castel en 2009 et nous avons 
repris le magasin « Alimenta-
tion et souvenris» et le cam-
ping.  Cet été, nous allons ou-
vrir «La Boutique du soleil» 
dans le village.  On aime Bel-
castel, c’est le type de vie qu’on 
recherchait avec beaucoup 
d’espace et de tranquilité. 
Nous avons été GO au Club 
Med, c’est comme ça que nous 
nous sommes connus.  Au-
jourd’hui, avec le tourisme, 
Belcastel est devenu un village 
international. Comme on parle 
plusieurs langues, ça nous 
aide bien. 

MARIE-THERÈSE 
GUILLON 
BELCASTEL 
MANAGER  
DU CHATEAU

« Je viens de Bordeaux et je tra-
vaille pour Nick et Heidi depuis 
qu’ils ont acheté le château. Je 
suis responsable de la partie 
administrative, financière, 
comptable. Je m’occupe aussi 
de l’accueil, des visites guidées. 
J’ai connu Belcastel grâce à « La 
Carte au Trésor » sur France 3, 
en 1996. J’y suis venue en va-
cances, au camping, pendant 
des années. Par hasard, j’ai su 
que les Américains avaient be-
soin de quelqu’un pour faire 
un remplacement d’un jour au 
château. Je parlais anglais, je 
me suis donc présentée. Entre 
nous, le courant est bien passé. 
Ils m’ont gardée. Depuis, je vis 
une aventure formidable.

HÔTEL RESTAURANT DU VIEUX  PONT /Connue pour être l’une 
des meilleures adresses de l’Aveyron, le restaurant du Vieux Pont pro-
pose une cuisine raffinée. Nicole Fagegaltier et Bruno  Rouquier œu-
vrent de concert au piano. Voici leur nouvelle carte. Menu décou-
verte et gourmandise à 52 € : asperges au parfum d’orange, soupe 
de laitue ou purée de pomme de terre et escargots aux herbes, crème 
de foie gras/sur émincé de tête de veau en vinaigrette, des Saint-Jac-
ques poêlées ou fricassée de ris d’agneau « allaiton » et poitrine 
d’agneau farcie/demi-pigeon croûté de cèpes et d’ail, polenta frite 
ou paupiette de cabillaud aux choux et aux champignons, carot-
tes/plateau de fromages du Rouergue, chocolat en sucré, salé, 
acide, amer ou banane, rhum, chicorée ou version d’un baba… 
Menu enfant à 15 €, découverte et plaisir à 75 €, découverte et sa-
veur (le midi en semaine) à 27€.  
Hôtel-restaurant du Vieux 
Pont, famille Fagegaltier,  
12390 Belcastel.  
Tel. 05 65 64 52 29  
www.hotelbelcastel.com 
Restaurant ouvert tous les jours 
sauf le dimanche soir, le lundi 
et le mardi midi. Hôtel fermé le 
dimanche soir et le lundi soir.

de ux g ît es  
LE GÎTE DE L’AMANDIER/Ce gîte de caractère, tout équipé, amé-
nagé dans le cœur du village de 
Belcastel peut accueillir six per-
sonnes. Il comprend trois cham-
bres, deux salles d’eau, un coin 
cuisine/salon avec baie vitrée 
donnant sur l’Aveyron, un 
deuxième salon donnant sur une 
petite terrasse privative.  
Tél. 05 65 75 55 66. 

LE GÎTE DU BUIS >. Ce gîte de caractère, tout équipé, dans le cœur 
du village peut accueillir six personnes, il comprend 3 chambres, + 1 
salle de jeux avec un couchage de 2 personnes supplémentaire, 2 sal-
les d’eau, un coin cuisine/séjour/salon avec terrasse donnant sur 
l’Aveyron, et une petite terrasse privative. Tél. 05 65 75 55 66.

Comment avez-vous été infor-
mée de la vente du château ? 
Nick, mon mari, l’a découvert sur in-
ternet et il a pris contact avec un 
agent immobilier à Montpellier. 
Quand nous l’avons vu, nous sommes 
tombés amoureux de suite. 

Devenir propriétaire d’un châ-
teau, c’était votre rêve ? 
Pour moi, non. Pour Nick oui. On 
adore la France. 
Qu’est ce qui vous a plu dans ce 
château ? 
Vraiment tout. On adore la vie du 
château et de la propriété : les chutes 
d’eau, les douves. François Pouillon l’a 
très bien restauré. Il a réussi à mainte-
nir son esprit tout en lui apportant le 
confort moderne. Nous avons fait de 
gros efforts  pour que le public puisse 
le visiter en créant une chambre nup-
tiale, des galeries d’exposition, en ap-
portant des collections d’armures et 
d’accessoires. 
Avez-vous découvert les spéciali-
tés gastronomiques du coin ? 

J’adore la saucisse-aligot, le roque-
fort, les tomates du jardin meilleu-
res qu’en Amérique et le gâteau à la 
broche. Mais pas les tripoux. On 
aime bien aller au marché du ven-
dredi nocturne de Belcastel et dé-
couvrir les produits régionaux. 
Vous êtes déjà intégrés ? 
Nous avons déjà des amis très chers 
dans le village. 
Quels sont vos loisirs ici ? 
On part découvrir des grottes et des 
petits villages comme Conques. On 
aime aller à la fête locale de Belcas-
tel, voir des feux d’artifice et faire les 
brocantes . 
Apprenez-vous le français ? 
Oui. J’utilise la méthode « Roseta 
Stone » avec des CD.

inter view  

« POURQUOI ON A ACHETÉ CE CHÂTEAU »
Galeristes 

dans le 
quartier de 

SoHo à New 
York, Heidi et 
Nick Leone 
sont tombés 
amoureux du 
château. Ils 
l’ont acheté 
en 2005 et y 
passent tous 

les étés. 

FERNAND POUILLON, UN ARCHITECTE DE GENIE

Avec ses maisons de 
schiste accrochées à la 
falaise, Belcastel fait 
partie des plus beaux 
villages de l’Aveyron. 
Son château médiéval 
est ouvert à la visite. l’e

ss
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une table

12. LA DÉPÊCHE DU MIDI. Dimanche 18 avril 2010. .13

w
ee

k-
en

d 
te

rr
ito

ire
s Belcastel

un balcon 
sur l’Aveyron

M
ême certains Aveyron-

nais pourtant bien du 

cru s’y trompent. Elle, 
non ! Nicole Fagegaltier sait très 

bien que Belcastel signifie « châ-

teau fort » et non « beau château », 
comme on pourrait le croire de 

prime abord : « Ça vient du latin 

« bellum », la guerre », précise la 
restauratrice talentueuse de l’Au-

berge du Vieux Pont. 

Bien entendu, la précision n’en-
lève rien au charme de cette bour-

gade aux maisons de schiste, coif-

fée d’un superbe château médié-
val, qui surplombe fièrement la 

rivière de l’Aveyron. Classé parmi 

les plus beaux villages de France, 
Belcastel n’a pas volé son titre. 

Surtout en ce moment, où les verts 

tendres du printemps et les jon-
quilles savent l’embellir. 

Cyril Lignac est passé par là 
Championne de France du des-

sert en 1986 avec ses pommes au-

mônières, la Belcasteloise Nicole 
Fagegaltier a largement contri-

bué à la notoriété du village par 

l’excellence de sa table. Ici, les 
gourmets conjuguent volontiers 

les plaisirs de la bonne chère et 

ceux de la balade. C’est chez elle, 
que le médiatique Cyril Lignac a 

fait ses armes. « Il ne nous oublie 

pas, il revient. Je suis née dans le 

village et j’en suis imprégnée, 
poursuit la restauratrice. On 

adore vivre à Belcastel même 

quand il n’y a personne. Mais ce 
dont je suis le plus fière, c’est 

d’avoir créé ma petite entreprise 

de 12 personnes ici ! » 
Pas mal surtout quand on sait que 

le village compte 50 habitants et 

deux commerces de plus : un ma-
gasin de souvenirs et un autre res-

taurant, « Le 1909 ». 

Nick et Heidi :  
des Américains au château 
L’autre fierté de Belcastel, c’est 
son château. Une forteresse féo-

dale construite au XIe siècle. Le 

seigneur Alzias de Saunhac en 
acheva la construction au XVe siè-

cle, il fit aussi construire 

le ravissant petit pont 
qui enjambe l’Aveyron 

et l’église Sainte Made-

leine sur l’autre rive. 
Mais les siècles pas-

sant, le château de Bel-

castel s’étiole. Sa sil-
houette finit par res-

sembler à un tas de 

ruines. 
Par chance, au début des années 

70, l’architecte de génie Fernand 

Pouillon visite la campagne en 
compagnie de sa secrétaire 

France Arudy, originaire de Pey-

russe-le-Roc. Pouillon aura le 
coup de coup de foudre pour Bel-

castel. Il tombe amoureux de ces 

ruines en 1974 et les achète illico 

presto. Son souhait : en faire une 

demeure habitable. Pour cela, il 

fait venir une équipe de tailleurs 
d’Algérie, la restauration durera 

8 ans. Le château sera la dernière 

maison de l’architecte. « Fernand 

Pouillon est enterré en 1986 au ci-
metière de Belcastel. En diago-

nale dans son caveau, pour rester 

face à son château pour l’éter-
nité », précise Robert Leroy, pré-

sident de l’Office de Tourisme. 

Belcastel doit beaucoup à 
Pouillon, il lui a offert une seconde 

jeunesse. En effet, une fois le châ-

teau rénové, le village a pu revi-
vre ! 

Aujourd’hui, le château a été ra-

cheté par un couple d’Américains 
de New York : Nick et Heidi 

Leone. Eux aussi en sont tombés 

amoureux en 2005 (lire interview 

ci-dessous). 

L’an dernier, l’émission « Des Ra-

cines et des Ailes » s’est posée à 
Belcastel. Le maire, Claude Cayla, 

y était inter-

viewé. Il disait : 
« La chance 

de Belcastel, 

ce sont les 
Américains. Ils 

sont les sauve-

teurs du châ-
teau et indirec-

tement du vil-

lage. » La bourgade accueille plus 
de 100 000 visiteurs par an. Après 

« Des Racines et des Ailes », la fré-

quentation a augmenté de 30 %. 
Depuis qu’ils sont là, Nick et Heidi 

ont ouvert les portes de leur châ-

teau aux visiteurs. Leur but est 
que la forteresse devienne une 

destination pour les férus d’His-

toire. Mais aussi d’Art. A l’inté-
rieur, ils ont déjà accroché des toi-

les de Daniel Merriam, Maurice 

Sendak. Et même du cinéaste Tim 
Burton ! C’est leur rêve américain ! 

 Sophie Vigroux

« Vouloir  
restaurer  

Belcastel, c’est 
vouloir vider la 
mer avec une  

petite cuillère. » 

Le conservateur  
des Beaux-arts à Paris à 

l’architecte Fernand 
Pouillon.

50 
HABITANTS> Population. 
Le village de Belcastel compte 
50 habitants et 250 sur toute 
la commune. Il accueille plus 
de 100 000 visiteurs par an.
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> Les bastides de Sauveterre-
de-Rouergue, Najac, Ville-
neuve. 
> Le parc animalier et le mu-
sée des traditionsagricoles à 
Pradinas. 
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(Camjac) et de Bournazel. 
> Le site médiéval de Pery-
russe-le-Roc. 

Office de Tourisme  
de Belcastel,  
12390 Belcastel 
05.65.64.46.11 

LE CHÂTEAU  
DE BELCASTEL 
Ouvert du 1er avril au 15 no-
vembre. Ouvert tous les jours 
du 1er juin au 30 septembre 
de 10 h à 18 h. En dehors de 
cette période fermé les lundi 
et mardi. 
Tel.05.65.64.42.16. 

Situé à 24 km de Rodez, au bord de l’Aveyron, le village de Belcastel est 
classé parmi les plus beaux de France. Les sœurs Fagegaltier y tiennent 
l’une des meilleures tables de la région. photo Jean-Michel Mazet.

Né en 1912, à Cancon en Lot-et-Garonne, Fer-
nand Pouillon construit son premier immeu-
ble à Aix-en-Provence, à 22 ans. En 50 ans, il 
conçoit et exécute plus de deux millions de m2, 
principalement en France et en Algérie. Sa car-
rière fulgurante va connaître un revers en 1960 
avec le scandale du CNL (Comptoir National 
du Logement), une structure commerciale et juri-
dique qui va lui permettre de bâtir,  comme archi-

tecte mais aussi comme promoteur, des 
milliers de logements à Paris. Ruiné, em-
prisonné et radié de l’Ordre, on aurait pu 
croire l’homme brisé. C’était mal le con-
naître : il rejoint l’Algérie indépendante et 
y reprend son œuvre. Fernand Pouillon a 
eu une vie foisonnante de travail, de Mar-

seille à Timimoun, en passant par Aix, Alger, Paris 
et Belcastel : c’était un génie de l’architecture.

« La chance de 
Belcastel, ce sont 
les Américains. Ils 
sont les sauveteurs 

du château et 
indirectement du 

village »

idée  ba la de

SALVETAT PEYRALES. VALLÉE DU VIAUR
Ancienne frontière entre le Rouergue et l’Albigeois, aujourd’hui limite des 
départements du Tarn et de l’Aveyron, le Viaur enfonce son cours profon-
dément dans le plateau. 
1. 1. 1. 1. De l’aire de Bellecombe, emprunter la D649 vers le moulin de la Roque 
(anciennes maisons datant de 1793) et continuer jusqu’à la ferme du Cou-
let. 
2. 2. 2. 2. Face à la ferme, à la croix digitée, partir à gauche et monter à travers 
bois par le chemin de terre. Franchir le ruisseau et continuer vers le pla-
teau. Avant d’atteindre le plateau, possibilité de se rendre à 100m: gauche 
au Point Sublime (vues sur les gorges du Viaur). 
3. 3. 3. 3.  Continuer sur le chemin d’exploitation à gauche vers Flauzins. Dans le 
hameau, aller à droite sur 50 m, puis poursuivre tout droit par le chemin 
creux. Emprunter la route à droite, traverser le carrefour et prendre la 
route en face sur 500 m. 
4. 4. 4. 4. Monter à droite par le sentier herbeux au Cheval du Roi (mégalithe de 6 
tonnes, panorama sur le Bas Ségala). 
4. 4. 4. 4. Reprendre la route à droite sur 100 m, puis bifurquer à droite. Passer Les 
Cayroux et gagner La Montarnie. Au bas du hameau, suivre à droite le 
chemin d’exploitation. Continuer par des carrals (chemins dans les bois) 
et descendre vers la vallée du Jaoul (vue sur les ruines du château de Rou-
mégous). 
5. 5. 5. 5. Passer à droite de la chapelle de Murat (chapelle pré-romane de 1030 à 
nef unique et chevet trapézoïdal; demander la clef à la ferme voisine, en 
contrebas) et poursuivre par la piste forestière. Emprunter la route à 
droite vers Le Coulet. 
2.2.2.2. Continuer jusqu’à l’aire de Bellecombe. 
 
FICHE PRATIQUE:FICHE PRATIQUE:FICHE PRATIQUE:FICHE PRATIQUE: 
 Durée :  Durée :  Durée :  Durée : 3h45. 13 km. Circuit VTT:Circuit VTT:Circuit VTT:Circuit VTT: 1h30. Chemin équestre:Chemin équestre:Chemin équestre:Chemin équestre: 2h. 
Situation: Situation: Situation: Situation: La Salvetat-Peyralès, à 29 km au sud-est de Villefranche-de-
Rouergue par les D911 et D905. 
Parking:  Parking:  Parking:  Parking:  Pont sur  la Viaur de Bellecombe, à 5 km au sud-ouest du bourg 
par la D649. 
Balisage:Balisage:Balisage:Balisage: Jaune.

ILS EN PARLENT

aveyron

ROBERT  
LEROY 
RETRAITÉ 
PRESIDENT DE L’OFFICE 
DE TOURISME  
DEPUIS 19 ANS

« Je vis à Belcastel depuis que 
je suis à la retraite. J’ai fait 
construire une maison ici. 
Mes parents habitaient pas 
très loin  à Cransac,  donc  je 
connais bien le coin. Le site est 
magnifique, exceptionnel, je 
dirais même. Belcastel, c’est 
tout petit. On connaît tout le 
monde et tout le monde nous 
connaît. Le tourisme est notre 
raison de vivre.  Je m’occupe de 
l’Office de Tourisme depuis 
19 ans. On accueille  beaucoup 
de monde et je m’organise les 
visites guidées du village. 
 Parmi les étrangers, on reçoit 
de nombreux  Anglais, Hollan-
dais et depuis peu pas mal  
d’ Espagnols. 

ANNA DI SISTO ET 
JEAN-BERNARD DENAT 
GERANTS  
DE LA BOUTIQUE  
«ALIMENTATION  
ET SOUVENIRS»   
ET DU CAMPING  

«  Nous sommes arrivés à Bel-
castel en 2009 et nous avons 
repris le magasin « Alimenta-
tion et souvenris» et le cam-
ping.  Cet été, nous allons ou-
vrir «La Boutique du soleil» 
dans le village.  On aime Bel-
castel, c’est le type de vie qu’on 
recherchait avec beaucoup 
d’espace et de tranquilité. 
Nous avons été GO au Club 
Med, c’est comme ça que nous 
nous sommes connus.  Au-
jourd’hui, avec le tourisme, 
Belcastel est devenu un village 
international. Comme on parle 
plusieurs langues, ça nous 
aide bien. 

MARIE-THERÈSE 
GUILLON 
BELCASTEL 
MANAGER  
DU CHATEAU

« Je viens de Bordeaux et je tra-
vaille pour Nick et Heidi depuis 
qu’ils ont acheté le château. Je 
suis responsable de la partie 
administrative, financière, 
comptable. Je m’occupe aussi 
de l’accueil, des visites guidées. 
J’ai connu Belcastel grâce à « La 
Carte au Trésor » sur France 3, 
en 1996. J’y suis venue en va-
cances, au camping, pendant 
des années. Par hasard, j’ai su 
que les Américains avaient be-
soin de quelqu’un pour faire 
un remplacement d’un jour au 
château. Je parlais anglais, je 
me suis donc présentée. Entre 
nous, le courant est bien passé. 
Ils m’ont gardée. Depuis, je vis 
une aventure formidable.

HÔTEL RESTAURANT DU VIEUX  PONT /Connue pour être l’une 
des meilleures adresses de l’Aveyron, le restaurant du Vieux Pont pro-
pose une cuisine raffinée. Nicole Fagegaltier et Bruno  Rouquier œu-
vrent de concert au piano. Voici leur nouvelle carte. Menu décou-
verte et gourmandise à 52 € : asperges au parfum d’orange, soupe 
de laitue ou purée de pomme de terre et escargots aux herbes, crème 
de foie gras/sur émincé de tête de veau en vinaigrette, des Saint-Jac-
ques poêlées ou fricassée de ris d’agneau « allaiton » et poitrine 
d’agneau farcie/demi-pigeon croûté de cèpes et d’ail, polenta frite 
ou paupiette de cabillaud aux choux et aux champignons, carot-
tes/plateau de fromages du Rouergue, chocolat en sucré, salé, 
acide, amer ou banane, rhum, chicorée ou version d’un baba… 
Menu enfant à 15 €, découverte et plaisir à 75 €, découverte et sa-
veur (le midi en semaine) à 27€.  
Hôtel-restaurant du Vieux 
Pont, famille Fagegaltier,  
12390 Belcastel.  
Tel. 05 65 64 52 29  
www.hotelbelcastel.com 
Restaurant ouvert tous les jours 
sauf le dimanche soir, le lundi 
et le mardi midi. Hôtel fermé le 
dimanche soir et le lundi soir.

de ux g ît es  
LE GÎTE DE L’AMANDIER/Ce gîte de caractère, tout équipé, amé-
nagé dans le cœur du village de 
Belcastel peut accueillir six per-
sonnes. Il comprend trois cham-
bres, deux salles d’eau, un coin 
cuisine/salon avec baie vitrée 
donnant sur l’Aveyron, un 
deuxième salon donnant sur une 
petite terrasse privative.  
Tél. 05 65 75 55 66. 

LE GÎTE DU BUIS >. Ce gîte de caractère, tout équipé, dans le cœur 
du village peut accueillir six personnes, il comprend 3 chambres, + 1 
salle de jeux avec un couchage de 2 personnes supplémentaire, 2 sal-
les d’eau, un coin cuisine/séjour/salon avec terrasse donnant sur 
l’Aveyron, et une petite terrasse privative. Tél. 05 65 75 55 66.

Comment avez-vous été infor-
mée de la vente du château ? 
Nick, mon mari, l’a découvert sur in-
ternet et il a pris contact avec un 
agent immobilier à Montpellier. 
Quand nous l’avons vu, nous sommes 
tombés amoureux de suite. 

Devenir propriétaire d’un châ-
teau, c’était votre rêve ? 
Pour moi, non. Pour Nick oui. On 
adore la France. 
Qu’est ce qui vous a plu dans ce 
château ? 
Vraiment tout. On adore la vie du 
château et de la propriété : les chutes 
d’eau, les douves. François Pouillon l’a 
très bien restauré. Il a réussi à mainte-
nir son esprit tout en lui apportant le 
confort moderne. Nous avons fait de 
gros efforts  pour que le public puisse 
le visiter en créant une chambre nup-
tiale, des galeries d’exposition, en ap-
portant des collections d’armures et 
d’accessoires. 
Avez-vous découvert les spéciali-
tés gastronomiques du coin ? 

J’adore la saucisse-aligot, le roque-
fort, les tomates du jardin meilleu-
res qu’en Amérique et le gâteau à la 
broche. Mais pas les tripoux. On 
aime bien aller au marché du ven-
dredi nocturne de Belcastel et dé-
couvrir les produits régionaux. 
Vous êtes déjà intégrés ? 
Nous avons déjà des amis très chers 
dans le village. 
Quels sont vos loisirs ici ? 
On part découvrir des grottes et des 
petits villages comme Conques. On 
aime aller à la fête locale de Belcas-
tel, voir des feux d’artifice et faire les 
brocantes . 
Apprenez-vous le français ? 
Oui. J’utilise la méthode « Roseta 
Stone » avec des CD.

inter view  

« POURQUOI ON A ACHETÉ CE CHÂTEAU »
Galeristes 

dans le 
quartier de 

SoHo à New 
York, Heidi et 
Nick Leone 
sont tombés 
amoureux du 
château. Ils 
l’ont acheté 
en 2005 et y 
passent tous 

les étés. 

FERNAND POUILLON, UN ARCHITECTE DE GENIE

Avec ses maisons de 
schiste accrochées à la 
falaise, Belcastel fait 
partie des plus beaux 
villages de l’Aveyron. 
Son château médiéval 
est ouvert à la visite. l’e
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